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Le faussaire 
 

Chez le Gaon Rabbi Meizel, qui était Rav de la ville de Lodz, rencontra un jour                    
un non-juif des habitants de la ville pour lui demander quelque chose : il voulait parler 
seul à seul avec le Rav. Celui-ci le fit entrer chez lui et le goy lui raconta une histoire                          
qui lui était arrivée : « J’habite Lodz, dans le quartier « Balot », j’ai été mêlé à                                  
la révolution polonaise (qui avait eu lieu en 1863), pendant laquelle j’étais le trésorier                    
de toute la province. Une fois que la révolte s’apaisa, il me restait en main quelque huit 
mille roubles. Je ne pouvais pas confier l’argent à une banque pour ne pas donner                      
une fausse impression, je l’ai donc caché dans ma cave et l’ai gardé comme la prunelle de 
mes yeux. Aucun être humain n’était au courant. De temps en temps, à minuit,                                 
je descendais à la cave et je comptais l’argent. Les jours et les années passèrent.                          
Et voici qu’il y a quelques jours, je suis descendu, comme d’habitude, à la cave,                                
et l’argent n’était plus là ! Je me suis affolé, j’ai crié, je me suis arraché les cheveux,                              
les voisins sont entrés, et rien à faire, l’argent avait été volé et il n’était plus là ! » 
Rabbi Eliahou ‘Haïm lui demanda : « Soupçonnez-vous quelqu’un ? » 
« Je ne sais pas moi-même », répondit-il, « voici ce dont il s’agit. L’un de mes voisins est 
un juif, un menuisier pauvre. Lui, sa femme et ses enfants sont toujours vêtus de haillons. 
Cela faisait de la peine de voir comment vivaient ces indigents. Et voilà qu’un beau jour, 
le menuisier s’est mis à vivre confortablement, à acheter de la belle vaisselle, des beaux 
vêtements pour lui et sa famille, il avait l’air tout à fait à l’aise, et moi … » 
Rabbi Eliahou ‘Haïm l’interrompit : « Avez-vous demandé au menuisier comment                        
il s’était enrichi ? » 
« Oui, répondit l’homme, je le lui ai demandé, et il m’a répondu que l’oncle de sa femme, 
qui venait de mourir à Londres, leur avait laissé beaucoup d’argent. Et moi, je ne suis pas 
tranquille, je deviens fou. Je suis donc venu demander au Rav qu’il m’indique ce qu’il 
convient de faire. » 
« Allez, lui dit le Rav, et revenez demain. » 
Quand il fut parti, Rabbi Eliahou ‘Haïm envoya chercher le menuisier. Celui-ci 
s’empressa de venir.  
« J’ai entendu, lui dit Rabbi Eliahou ‘Haïm, que vous avez tout à coup fait fortune.                 
Alors pourquoi n’êtes-vous pas venu chez moi pour donner de l’argent en Tsédaka ? » 
« Effectivement, vous avez raison, répondit le menuisier, cela ne m’est pas venu à l’idée 
… je ne vais certainement pas me montrer avare, au contraire … » 
« Votre oncle, demanda Rabbi Eliahou ‘Haïm, était extrêmement riche ? » 
« Oui, répondit le menuisier, extraordinairement riche. » 
Le Rav demanda de nouveau : « A-t-il laissé un héritage à quelqu’un d’autre que vous ? » 
« Euh … non … » balbutia le menuisier. 
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Rabbi Eliahou ‘Haïm comprit que l’histoire de l’héritage était loin d’être claire.                       
Il murmura à l’oreille du menuisier : « Sachez que je ne vous ai fait venir que pour                        
votre bien, pour vous sauver d’un grand malheur. Voici que plusieurs de mes amis sont 
venus chez moi et m’ont révélé que vous écoulez sur le marché des billets de fausse 
monnaie. Or, vous savez certainement quel châtiment l’Etat inflige à ce genre 
d’infraction. » 
Le visage du menuisier verdit et pâlit. Il était en train de comprendre que son voisin                      
non-juif faisait de la fausse monnaie, c’est pourquoi il descendait régulièrement à la cave 
et s’y cachait … 
« Rabbi, dit le menuisier en tremblant, je vais vous dire toute la vérité. J’ai trouvé                          
cet argent caché dans la cave de mon appartement, et au bout d’un certain temps,                       
j’ai appris que l’argent appartenait à mon voisin goy. D’où pouvais-je savoir qu’il 
fabriquait de la fausse monnaie ? » 
« Courez vite chez vous, lui dit Rabbi Eliahou ‘Haïm, et apportez-moi toutes les pièces 
que vous possédez. »  
Le menuisier rentra chez lui en courant et apporta l’argent à Rabbi Eliahou. Le Rav prit 
l’argent et dit : « Dorénavant, faites attention à ne pas toucher à ce qui ne vous appartient 
pas. L’argent est du véritable argent, mais il n’est pas à vous. » 
Le lendemain, l’argent se trouvait déjà chez le non-juif, qui était éperdu de joie,                         
de la grande intelligence du Rabbi juif et de son jugement droit, grâce auquel                             
il avait retrouvé son argent ! 
 


